
ver tes de moi ts. Les insurgés continuaient 
de traiter les étrangers avec modération. 
Le bruit cotiYr que ITàngT*fioW a été capture 
par les insurges. Au Japon, les nouveaux 
règlements ne sont pas satisfaisants. Les 
ordres des aulCTite»\jear:iahje» relat-rt» au 

nglais sont 'Irt nature à créer commerce a 
des différends 

CHRONIQUE LOCALE ET DEPftBTEMERTALE. 

On lit dans le Moniteur 4*1 Armée : 
« Un décret tmpér ief- rer i ïm^ W t é v r W 

1862, sur le rapport de S. Exe. M. le m a ­
réchal Randon , ministre de la guerre , 
vient de rapporter celui du 3 mai 1839 
qui, par application de l'article 43 de la 
loi du 21 mars 1852 sur le recrutement de 
l 'armée avait ouvert les engagements de 
2 ans. 

• Ainsi les engagements volontaires sans 
prime ne seront plus désormais reçus que 
pour sept années, durée normale prfeserîte? 
par la loi de 1832. ~ ^ " 

» Quant mix engagements après l ibéra­
tion et avec prime, ils continueront seuls 
à être comme les rengagements, contrac­
tés pour une durée de deux ans . et» con­
formité de la loi du 24 juillet 18GO. » 

L'administration des douanes , après 
avoir pris l'avis des commissaires-experts 
du gouvernement, vient de décider que les 
lames en bois garnies de mailles en fils de 
coton, de laine on de lin, pour mctiers à 
tisser, devaient être rangées dans la classe 
des rots ou peignes à tisser, dont elles 
sont le complément nécessaire. Il resuite 
de cette décision qu'à l'avenir des lames 
dont il s'agit seront assujetties, à leur 
importation d'Angleterre ou de Belgique, 
au droit de 50 francs les 100 ki logrammes. 

Le tribunal civil de la Seine vient de 
rendre une décision qui interesse les so­
ciétés de secours mutuels . 

Ce tribunal a décide que les sociétés de 
secours mutuels ne sont pas des établisse­
ments publics mais des ÉTABLISSEMENTS D'U-
riLm iLi.i.i(.iK ; en conséquence, ces so­
ciétés <ui leurs présidents, en leur nom, 
n'ont p;'s besoin, pour ester en justice, 
dt l'autorisation administrative. 

V I L L E DK ROUBAIX 

Extrait du Registre aux délibérations du 
Conseil municipal de la cille de Jioubaix. 

Séance du 10 février 1802. 

COMMUNICATION SUR LES THAVAIX DK VILLE 
EN VOIE D'EXÉCUTION. 

Messieurs, 
La situation générale des affaires et les 

conseils de ia prudence von t , sans doute , 
noVis obliger à ralentir l'élan que , secon­
des par le Conseil munic ipa l , nous avions 
imprime à l 'administration de notre ville. 
Nous croyons devoir profiter de ce temps 
d ' an , i , tiiiiii nous espérons que la durée 
Misera pas trop l ongue , pour jeter nos 
regards en arrière et vous présenter un 
expose sommaire de ce qui a ele fait dans 
l'intérêt de notre ville, depuis que la con­
fiance du gouvernement a remis l 'autorité 
en nos mains. 

Nous nous plaisons à reconnaître qu 'à 
notre en t rée en fonctions , nous avons 
trouvé les finances de la ville dans un état 
florissant , et que les principaux projets 
dont nous avons eu a nous occuperavaient 
été conçus par nos prédécesseurs ; ce sont : 
l 'Abattoir. l'Hôpital . les Bains et Lavoir 
publ ics , l'église du Tilleul et son presby­
tère , la distribution d'eau de la Lys , les 
nouveaux développements donnés à la 
Condition publique. 

L'abattoir, vote en 1852 , a été autorisé 
par décret impérial du 14 avril 1850 : 
l'adjudication a eu lieu le 10 juillet 1800 , 
pour 144,500 fr. Les travaux sont presque 
entièrement termines. 

L'hôptial Napoléon , propose en 18*3 , 
n 'a été définitivement vote par le Conseil 

que le 23 septembre 1859 : l'adjudication 
a eu lieu^en sept lots le 15 JuilleL,J80i,i^puc, 
là somme de 2/7,085 fr. 3 6 c . ; les travaux 
sont commencés , en ce qui concerne les 
fondations. Dés que le temps le permettra 
)l9-*et>mi<*roit,avw acjtrvfté. 

Lé projet de bsriis et lavoir puftfjçs . 
adopte depuis le* | 3 mai 1887, é t a i t , en 
quelque sor te ,enraye par suite de là diffi­
culté de compléter ta socié té* laquelle cet 
établissement dexnit « t re 'concède. Sur 
notre proposition, voiitt;à"yez Volé la pajfciB-
ctpation de-la \ifie datis ceff affaire . à 
raison de la moitié des actions. Mainte­
nant les travaux de construction sont 
achevés . Tam«rtblem*n% est en *gf»nde 
partie fourni ef l 'oa pourra incesjfemfcient 
organiser le service de l'exploitation. 

L'église du TiWeul, >olee le 23 septembre 
1859, est terminée qiinnl ou vaisseau. 
Nous aurons prochainement à vous en t re ­
tenir des détails d'intérieur et des forma­

l i t é s a ipmplir.potM-qiHi.ee«mimaient Re­
ç o i t ht deatmit ien reagiBuse en vue de 
laquelle il a été érige. 

Le presbytère-se* a prêt à recevoir le 
curé ou le desservant de la nouvelle pa­
roisse, dès qu'il sera nommé. '- • 

L'établissement de la distribution d'eau 
de la Lys qui est d'une importance capi­
tale pour les villes de Roubaix et de Tour­
coing avance progressivement mais sans 
précipi tat ion, parce que l'on s'exposerait 
a de grands désastres si. par un empres­
sement mal e n t e n d u , on négligeait une 
seule des précautions nécessaires pour 
assurer la solidité des ouvrages. 

Par nos pressantes instances, nous avons 
obtenu lé décret impérial qui nous auto­
rise à conditionner les cotons. Nous n 'a t ­
tendons qae l'envoi de nouveaux s tatuts 
pour faire à notre Condition publique cette 
utile addition. 

Voici maintenant les projets nouveaux 
dont nous avons pris l'initiative et qui ont 
été adoptes par le Conseil : 

Création d'une caisse de retraite pour 
les pompiers , votée le 20 novembre 18(>0. 

Adoption eu principe de la construction 
d'un grand égoul collecteur, par délibé­
ration du 29 novembre 1800. La première 
section de cet égout est faite sous le sol des 
rues du Grand-Chemin et de I'Epeule, de ­
puis l'Abreuvoir de la ville. L'adjudication 
a eu lieu le 12 septembre 1801. 

Etablissement d'un Square sur le te r ­
rain de l'ancien cimetière. Il est ent ière­
ment termine. 

Un projet d'établissement d'un vaste 
boulevard sur les hauteurs de Barbieux, 
a ele pris en considération le 13 décembre 
1800. La solution de cette importante 
alïaire ne dépend pas de nous seuls. Nous 
en avons préparé l 'instruction el quand le 
moment sera venu, n >us soumettrons notre 
projet à l 'autorité supérieure. 

Ecoles et Bureau de Bienfaisance à Blan-
ehemaille. L'idée première de ce projet 
remonte à l 'administration qui nous a 
précèdes et qui avait, par prévision acquis 
le terrain de M"1' Dclobel ; mais sa p r é ­
sentation devant le Conseil n'a eu lieu que 
le 3 octobre 18ti0. Diverses modifications 
•ju'il a fallu faire aux plans en ont relardé 
I exécution : mais aussitôt l 'autorisation 
obtenue , nous avons fait le nécessaire 
pour hâter l'adjudication qui a été passée 
le 17 octobre dernier. Les travaux en t re ­
pris de suite sont aussi avancés que le 
temps a pu le permettre. 

Le dégagement de la place du Trichon 
a été vote le 17 mai 1801, et il serait déjà 
effectué si ce projet ne se liait pas à celui 
du déplacement de l'école mutuelle et de 
l'établissement d'une école professionnelle 
de lissage. Les études commencées à ce 
sujet ont ete interrompues par l'accident 
arrivé à M. Lepers, architecte. 

Des horloges étaient réclamées depuis 
longtemps pour l'église Notre-Dame et 
l 'Hôtel-de-Ville. Votées le 21 mai dernier, 
elles n'ont pas tarde à être mises en place. 

Un caveau d'attente avait été projeté 
dès l 'établissement du cimetière. Nous 
l'avons exécute et l'on s'occupera ul té­
rieurement d'une chapelle. 

' Lé prjjet de marché aux*p<& 
.voas...daas..lA séwu&jlii.Xà&um bre 

xVoîsso",*addp tê 

1. ? été renvoyé par la commission dé 
partementale des bâtiments civils pour 
qu'il y soit apporté des modifications. 
Cette MMf*s sSra l'OMH^Fune proposi 
que mwà? ^lions \"Q^rt^fo. 

Si d'à ces conslrecliotis diverses, notta 
passons auxy t rayaax «nii concernent;!: 
voie pjblfijue ct'1'cco.igement des ea 
soulerminesif.nouB evit tS une longgBj li 
à dérouler. I K 

Acceptations de la>Hgia des L 
Haies, le celles des Jardins, de la Urotx, 
de St-Maurice, prolongement de la rue 
Perart 
• Redressement de Tanéien cSemin '4e 
Tourcoing à Lannoy. 

Travaux de pavage dans les rues eu 
Château , S t -Antoine , l'Bpenle-. de 'la 
Tuilerie, d ' Inkermann. contour de l'église 
St-Martin et rue du Curé, ceux de la rue 
Latérale, de la rue d e rErtnitafeiïle;aeW« 
d* Spjsare et do ce>lfc; d e f t (J-oi*, couuaeii" 
ceront au premier beau temps. 

Quant aux chemins de la campagne ' , 
nous avons complété le pavé du chemin 
d"Hem, fait ceux de l'ancien chemin de 
Roubaix à Tourcoing et de Cartlgny, élargi 
celui du Moulin, réparé tous les sentiers 
paves et lait un trottoir à l 'embranche­
ment de I'Epeule. 

Pour l'amélioration des trottoirs de la 
ville, nous avons employé 12,000 francs à 
valoir sur ta première annui té du crédit de 
45.000 francs, que vous nous avez a c ­
cordé. 

Nous avons aussi contribué largement à 
l'amélioration de la roule départementale 
N° 14 et du chemin de grande communi­
cation N» 9. 

Enfin nous avons construit des aque­
ducs ou tronçons d'aqueduès, rues de la 
Tuilerie, de la Place-Verte, du Square , de 
l 'Ermitage et hameau Trois Ponts. Il nous 
reste à faire celui de la rue des Longues-
Haies pour lequel des fonds sont votés, 
et l'adjudication a été passée le 6 de ce 
mois, avec celle du pave et de l 'aqueduc 
de la rue des Longues-Haies. 

Voilà, messieurs, les témoignages m a ­
tériels de l'emploi de notre temps et de la 
manière dont l 'administration a rempli ses 
devoirs pendant les 18 mois qHi viennent 
de s'écouler. 

Nous ne devons pas vous cacher que la 
majeure partie des ressources que vous 
aviez généreusement mises à notre dis­
position, est employée ou engagée con­
formément à vos intentions et qu'il faut 
nous borner « achever ce qui est com­
mence sans nous lancer dans de nouvelles 
entreprises, à moins qu'il n'y ait une n é ­
cessite absolue qui nous y force ; mais 
alors , il faudrait suivant le principe 
adopte nouvellement par l'Etat, créer des 
ressources spéciales pour ces dépenses 
extraordinaires. 

Voici, du reste, comment se présentent 
les comptes de l'exercice qui vient de finir, 
défalcation faite des sommes importantes 
que nous devons tenir en reserve pour les 
travaux en cours d'exécution tels que la 
distribution d'eau, l'hôpital, l 'abattoir, les 
écoles et une foule d 'autres. 

Les receltes de 1801 donnent actuelle­
ment un excédent sur les prévisions 
de 

Les dépenses votées 
postérieurement au bud­
get supplémentaire s 'é­
lèvent à 

Il ne reste donc de 
vraiment disponible que. 

Et dans des circonstances difficiles 
comme celles qui peuvent encore se 
présenter, on ne doit toucher à cet excé­
dent qu'avec beaucoup de réserve. 

Nous aurons à la vérité des annulat ions 
de crédit pour environ 15,000 fr. sur des 
dépenses qu'il nous a ete possible de r é ­
duire ; mais cette bonification ne pourra 
donner lieu qu'à un revirement de cré­
dits , attendu que nous avons une insuf­
fisance de 13,000 fr. sur d'autres articles 
de dépense , ce qui fera dans un instant 
l'objet d'une proposition motivée. 

Nous avons cru devoir, Messieurs 
..,1,'fuiVfij-lilEP /le celte .iassinn VOUÉ jangni 

gner exactement sur la position financière 
de la ville, afin que vous puissiez délibérer 
en connaissance de causeLSjir les aJTairg 
qudffïÇBdn 

fr. 120,508-09 

32,048-92 

fr. 94,519-77 

2. Rapport sur une 
dn l'-glinrT lin Til l tat 

e offre de terrain prèa1 

Haawayé a la' 

aflaires 

9 ônle . Pierre LèpersV Louis Watine 
Edouard Hannart , Dellebecq-Desfontainesî 
Motte-Bos^ut, jEdaïa/ 'diDplattre. François 
iDathoit . .%igùstef)ift-iak, Éenri Delattre , 
Pierre Pa ren t , J. Delerue-Dazin, Achille 
Wibaux, François Frasez. Henri Ternynck, 
Edouard Debnchy,Henri Desobrie, Charles 
Bourbier, Achille Dewarlez, conseillers. 

Empêché : M. A. Mimerel fils. 
I « AJbsmtis de laJtéaptk : p M | Guillaume 

LefebvW.. César P i a t , Denis:Se*emftieV* 
Roussel-Dazhi , Dubar-Delespaul , J . -B. 
Ferret. 

M. Pierre parent est nommé secrétaire 
pour la session. ; 

Le procès-verbal de la séance du 10 ja t i - ' 
vier est lu et adopte. ' 

1. Communication par M. 1e maire d'un 
expose s.ur-Jes travaux termines ou e» voie 
d'exécution et d'un aperçu de la situation 
financière de la ville. (Voir au numéro de 
ce jour) . . 

2. Demande de divers crédits supplé­
mentaires pour solder des dépenses de 
l'exercice laffl . — Accorde. . 

3 . Délibération sur l'utilité publique de 
la construction et de l'entretien des trot­
toirs. 

4. Vote d'un crédit supplémentaire de 
11.000 fr pour les dépenses de l'hospice et 
de l'hôpital en '1801. 

5. Offre d'un terrain près de l'église du 
Tilleul. — Renvoyée à une commission 
composée de MM. Dewarlez, Edouard De­
lattre et Frasez. 

0. Vote d'un crédit de 700 fr. pour objets 
matériels nécessaires au service de l'oc­
troi. 

7. Demande de suppression d'un sentier 
aboutissant d'un côte à la rue d 'Inkermann 
et de l 'autre ou Chemin-Vert. — Renvoyé 
à la Commission ci-dessus nommée. 

8. M. le .maire donne connaissance au 
Conseil d'une série d'observations sur le 
projet de construction d'un marché aux 
poissbns. Il résulte de ces observations 
que l'exécution du projet n'est pas pra t i ­
cable avec la somme y o i v et qu'il y a lieu 
de provoquer une nouvelle délibération du 
Conseil , soit pour augmenter le c rédi t , 
soit pour restreiridre les proportions et 
simplifier les détails du marché à cons­
truire. — L'examen de cette question est 
renvoyé à l'examen de l 'ancienne Commis­
sion. 

Résumé de la séance du 19 fêvrxhr. 
Membres présents : MM. Ernoult-Bayart , 

maire ; J. Lagaehe et C. Descat, adjoints; 
Tiers-Bonté, Guillaume Lefebvre .P ie r re 
Lepers , Louis W a l i n e , Dellebecq-Défou­
lâmes , Molte-Bossut, Edouard Delattre , 
F . Duthoit, Auguste Duriez, Denis Salem-
bier, Henri Delattre . Pierre P a r e n t , De­
l e rue -Daz in , Achifie Wibaux , Dubar-
Delespaul, F . F rasez , Henri Ternynck,. 
Ed. Debuchy, Henri Desobrie , Mimerel 
fils, Charles Bourbier, A. Dewarlez. 

Indisposé : M. Edouard Hannart . -
Empêché : If. Renaux-Lemerre . 
Absents : MM. César Piat, Roussel-Dazin, 

J.B. Ferret . 
Secrétaire, M. Pierre Parent . 
Le procès-verbal de la séance du 10 fé­

vrier est lu et adopté. 
1. Plan d'ouverture d'une place pu­

blique à la Fosse-aux-Chènes. — Renvoyé 
à une Commission composée de MM. Henri 
Delattre, F . Duthoit, Dellebecq, Mimerel et 
Dewarlez. 

session de mai. 
3 . Acceptation d'un projet de prolonge-

Nouveau-Monde, 
au Trichon adopté e 

s'occuper de suite 4" 

suppression d'un sen 
lonne ses droits sur 
à la rue d'Inkerraa 

_ sous réserve des droi 
des riverains. 

0. Supplément de crédit pour la pW1 

miere section de l 'aqueduc collecteur. 
7. Réceptiou de travaux de pavage da~ 

l'ancien chemin de Tourcoing. 
8. Nouvelle délibération sur l'acception 

de la rue Saint-Maurice. 
9. Proposition de classement de la n ia 

de l'Homelet et de l 'élargissement de son 
pavé. — Renvoyée à la Commission d é ­
signée à l'article l« r ci-dessus. 

lf>._" 'Déé1ur8llo"Ti~d,Ulllllë pUDUQue de 
TelargissenaenJ dp la rue- dy Beûs. 

11. Demande, d t pacage 4 'une portio 
de la rue des Ar^s vers I'Epeule. —Rejet 
attendue q u ê t a rde d£&>j£i*oB)est pas r e 

• connue pa r la, ville. 
12. Décompte de l 'achat de la revente d* 

• tissus étrangers, acnefeg pàVTa GrnTmb 
cons^LUjLivfc ïfcAPf rfgvjfc 

v l 3 . .P ropo r t i on de réduction de droif 
'dT)crrt)ivsarTCs huiles , les savons et 
tuyaux en fer de fonte. — Adoptée. 

14. Compte de recettes et dépenses d 
canal en 1861. — Approuvé. 

15. Coh^ni'crion 'rf'unë mafqtë lè a 
dessus de ta basbule dé l*a*atto1K,'-J-^rotéé, 
• 1«. Yotë'dé 26» fr.- péér pttfcéhdertian 
dans les allées du cimetière. uii» 

17. Proposition de «'administration é 
gaz pour ia réparation et i'eutxeUen-d 
pave d.es rues, ,-r- Ajournée. 

18. Offre à la ville de la rue du Moulin 
Brûlé et de celle du Chemin-Vert, — Re" 
voyee à la Commission déjà nOmmëe. 

Plusieurs Membres présentent-dés obser 
valions qui.ne donnent lieu à aucun voir 
Ensuite la session de lévrier est close. 

—~"—; -f 
Nous recevons chaque' jour Ses pla int ' 

et des observations sur la m* ai arc do 
le traite de commerce est interprété e( 
douane et sur la singulière facilité ^cco 
dee aux fabricants anglais pour r'ént" 
de leurs irodtîits-eR France. 

On trouvera plu* U»in , dan^ notre bu 
lelin commercial de Tourcoing „ des, fai 
qui sont de ;iàlure'à éveiller l'attention 
nos industriels. 

Faut-il admettre que les ' instructions 
données aux employas des douanes- auto­
risent des. fraudes aussi considérables? 

Doit-on supposer, que la nécessité, dana 
laquelle on se trouverait de préempter, 
pour les revendre à vM prix, des :n*arehan-
dises déclarées en dessous de leur valeur, 
causerait au trésor des pertes importan­
tes et que c'est là le motif de ce que noua 
voulons bien appeler des facilités f 

Nous nous bornons à poser ees ques­
tions sans chercher, à les r é soud re ; que 
nos industriels jugent et surtout qu'ils 
apprécient. 

Nous remplissons un devoir en s igna­
lant les faits graves motivés par les 
plaintes qui nous sont adressées. (I s'agit 
ici d'un vol organisé dont l'ind'ustrie a n 3 
glaise se rend chaque jour coupable. 

Le mal nécessite un remède énergique; 
il laut que ce mal soit réprimé. N'avons-
nous pas la droit; d'exiger la rigoureuse 
exécution du traité? 

Peut-être arrivere-it-on par ce-moyen à 
conjurer, en part ie ,Jes pertes éprouvées 
par notre fabrique. 

C'est seulement alors que nous pourrons 
nous réjouir avec le ConttHiilitmncl, et 
dire peut-être un jour avec M. V i t a l e la 
vaiUautu industrie de RoubaLs faufd recon­
quérir le terrain qu'elle "stmble avoir perdu. 

S. fltcfeorx. 
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